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aussi atujide que l'iiitentioii ôtait iiifliiltantt'. l'a»

Caiiailieiis, noua ! N'ais où sont donc les citovcr.s du

CaJiadii plus C
sont

.1 « niu' imus : .Nous

sommes attachés nu sol de la patrie par toutes les

fibres de notre eieur. Dieu ineri'i, notre iiatioiudité

n'est pas ici un arbre sans rurines. j'our plu-ieurs

de nos détraoteurs, le Canada n'est (pi" un pays de

passage et d'attente; pour nous, il est la terre des

aïeux, la terre de toutes nos temlresses, de tous nos

souvenirs et de toutes nos espérances. La plupart

de nos concitoyens d'oriijine étrangère à la uAtre ne

voient -'... 13 le Canada ([u'une patrie vieilK' de cin-

quante ans, de soixante ans, de cent ans à peine.

l'our nous c'çst une patrie vii'ille île trois siècles.

Dans nos vieux cimetières, à rond)re de la croix

plantée sur les rives canadiennes par Jacques Car-

tier, il y a plus de (piatre cents ans, dorment six

générations d'ancêtres. Et nous avons de ces

vieilles églises "au cintre surbaissé" dont j>arle le

poète :

Q'ii iloimi . (!'>t X t'cnts nus ont «It'ji'i vu ]pa-sfr

Et Jilii'l liii-ll '1l'« jiliirs.

Quand (Québec fiit tonde, il n'y avait jias de colo-

nies anglaises dans l'Amérique du Nord ; et il n'est

pas un coin de notre immense territoire ([Ue nos

pferes n'aient été les [)remiers a di' )uvrii', à explo-

rer, à fertiliser, à évangéliser. l'a >jure/. toutes les

provinces de la Contedération, partout vous retrou-

verez la trace de nos héros et de nos apAtres ([ui ont

jeté en terre avec leur poussière et leur sang une

semence de civilisation chrétienne. Ah 1 oui, nous

sommes les plus Canadiens des Canadiens. Et si


